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18h à la Maison 
 

Mardi à Jeudi :  

8h30 à Ste Thérèse 
 

Samedi :  
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Pensée de la Semaine, du Compendium de la Doctrine sociale de l’Eglise  

 

 « Les lois ne sont pas basées sur des majorités d'opinion provisoires ou changeantes, mais elles doivent être simplement recon-
nues, respectées et promues comme éléments d'une loi morale objective, loi naturelle inscrite dans le cœur de l'homme... La 

loi humaine est telle dans la mesure où elle est conforme à la raison droite et dérive donc de la loi éternelle. En revanche, 
quand une loi est en contraste avec la raison, on l'appelle loi inique; dans ce cas, toutefois, elle cesse d'être loi et devient plu-

tôt un acte de violence  »  

Semaine du  

30 avril au 6 mai 3ème Dimanche après Paques 

Le mot du Chanoine 
Chers fidèles, 

 L’évangile de ce dimanche nous oriente déjà vers la fête de l’Ascension. L’Eglise, 

notre Mère, nous prépare avec délicatesse au départ glorieux du roi des Cieux. Le peu 

de temps dont parle Jésus-Christ , c'est la vie présente, qui n'est en effet qu'un moment 

fugitif quand on le compare à l'éternité. Mille années devant Dieu sont comme le jour 

d'hier , dit le prophète. La vie de ce monde est un voyage 

rapide. Comme voyageurs , ne nous fixons point au 

char qui nous transporte , et n'établissons pas notre de-

meure permanente à l'hôtellerie où nous ne faisons que 

passer. Laissons derrière-nous le chemin que nous 

avons parcouru et efforçons-nous d'avancer vers le but 

supérieur où nous aspirons. La grâce nous attire en 

haut ; ne nous en gageons pas dans les intérêts qui ra-

baissent l'esprit en l'attachant à la terre. En ce temps 

pascal, tout notre méditation doit être empreinte de sur-

naturelle, c’est un puissant remède au naturalisme qui 

s’infiltre même chez les Chrétiens.   

 Chanoine B. Sigros 

Semaine du 30 avril au 6 mai 2023 

Date Fête / Messe célébrée Couleur liturgique 

Dimanche 30 IIIème dimanche après Pâques Blanc 

Lundi  1 S. JOSEPH, ARTISAN Blanc 

Mardi 2 S. Athanase Blanc 

Mercredi 3 
SS. Alexandre, Évence, Théodule & Juvénal  

Invention de la sainte Croix 
Blanc 
Rouge 

Jeudi 4 
Ste Monique 

Messe de N.-S. J.-C. Souverain & Éternel Prêtre  

Blanc 
Blanc 

Vendredi 5 S. Pie V  Blanc 

Samedi  6 
De la Ste Vierge au samedi 

Messe du Coeur Imm. de Marie  
Blanc 
Blanc 

Dimanche 7 IVème dimanche après Pâques Blanc 

Dates à retenir : 
 

Samedi 13 mai 

8h30  

Messe à Marie Reine de la Paix  

suivie du chapelet 
 

Samedi 27 mai 

Pèlerinage de Pentecôte 

De Curepipe à Rose Hill 
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 Le temps pascal et les divisions sur la célébration du jour pascal 

 

L’Eglise depuis le dimanche de Pâques est entré dans le temps pascal qui dure cinquante jours jusqu’à la Pente-

côte, dix jours de plus que le Carême. C’est le temps le plus important de l’année liturgique. Ce temps marque la 

consécration du dimanche comme premier jour de la semaine et jour saint et sacré. L’ancienne coutume du sab-

bat, celle de la première Pâque, est remplacée par la nouvelle Pâques, celle de la Résurrection de Notre Seigneur 

Jésus-Christ. 

Au premier temps, dans l’Eglise des apôtres, les deux traditions, celle du samedi et du dimanche cohabitent, jus-

qu’à la destruction de Jérusalem en 70 où l’Eglise de Jérusalem supprime la tradition du samedi comme jour sacré. 

Saint Pierre avait fait cette demande au premier concile de Jérusalem et à Rome, il prêcha pour que le dimanche 

soit le jour sacré, celui de la mémoire de la Résurrection. La coutume judaïque disparait donc au contact des 

païens convertis au christianisme. L’Eglise d’Asie Mineure est celle qui conserve le plus longtemps la coutume des 

deux jours, et qui manifeste une sorte de division en particulier à Pâques ou les deux Pâques sont célébrées ; la 

raison est pour les Chrétiens d’Asie Mineure de se rattacher le plus au souvenir de la toute première Eglise. 

La question de Pâque et de son unité dans toute l’Eglise se pose avec le pape Saint Anicet qui vers 150 cherche 

que l’ensemble des églises locales adopte la pratique de l’Eglise de Rome. Le pape Saint Victor afin de régler cette 

question convoque des conciles dans chaque Eglise locale. Un accord unanime sur la fête de Pâques s’établit sauf 

dans l’Eglise d’Ephèse qui souhaite conserver la célébration des deux Pâques. Saint Victor veut excommunier 

cette église avant que Saint Irénée de Lyon intervienne pour que la mesure soit retirée, la jugeant disproportionnée 

par rapport à la faute. Un siècle plus tard, les témoignages des hommes d’Eglise montre que cette division par 

rapport à Pâques n’existe plus. 

Cependant, en Syrie, des églises locales décident de reprendre la tradition judaïque de célébrer Pâques le quator-

zième jour de la lune de mars. Le concile de Nicée, à l’unanimité, fixe la célébration de la fête de Pâques au di-

manche. Cette question de la date revêt une question d’unité liturgique et d’unité des églises pour que tous les 

Chrétiens fêtent Pâques le même jour. C’est également à Nicée que l’évêque d’Alexandrie est chargée d’effectuer 

les calculs astronomiques pour fixer le jour de la fête de Pâques. Les résultats sont envoyés au pape qui par une 

lettre informe toutes les églises du jour de la fête de Pâques. L’unité liturgique fait donc l’unité de l’Eglise univer-

selle et inversement.  

La décision du concile de Nicée règle et fixe définitivement la célébration de la fête de Pâques au dimanche. La 

querelle se déplace au jour de Pâques par rapport aux calculs astronomiques du fait de l’imperfection des instru-

ments de mesure. En effet, la date de l’équinoxe de printemps n’est pas reconnue unanimement et certaines 

églises célèbrent Pâques, le dimanche, mais à une date différente de celle de Rome et des principales églises. Ainsi, 

si le concile de Nicée avait affirmé que le 21 mars était le jour de l’équinoxe, des contradictions naissent dans dif-

férentes églises. Une scission sur la date nait entre les églises occidentales qui se rangent autour de Rome et celles 

d’Orient qui se rangent autour d’Alexandrie. La question est tranchée en 1581, les avancées de la science permet-

tent de réformer définitivement le calendrier pour de longs siècles. Grégoire XII, par une bulle du 24 février réta-

blit les dispositions du concile de Nicée en fixant au 21 mars l’équinoxe. Les églises protestantes refusèrent ce ca-

lendrier jusqu’au XIXe siècle ainsi que les églises orthodoxes rattachées au patriarcat de Moscou. 

La question de la date de la fête de Pâques a créé des divisions, pendant un temps long, sans entrainer de schisme. 

Cependant, l’unité de la célébration le même jour manifeste l’unité des Chrétiens, d’où la volonté des souverains 

pontifes et des papes de fixer une même date. 

 

Par Geoffroy Sigros, M.A. 

 



« Dès avant la création, c'est Dieu qui est le premier musicien. Le Père se dit dans son Fils tel qu'il est en 
lui-même. Le Verbe résonne éternellement. Son lien avec l'Esprit-Saint est très étroit. Le vrai succès de 
l'art musical est de spiritualiser, en quelque sorte la matière, en la ramenant à la simplicité la plus stricte 
possible. Alors apparaît le Beau véritable. Or, dans l'art musical, la perfection tout entière se trouve dans 
le chant grégorien. Il est au-dessus de l'art. » (Mère Cécile Bruyère, 1e abbesse de Sainte Cécile, Solesmes) 
 
 

 

Premier alléluia du troisième dimanche après Pâques 
 

Allelúia V  Redemptiónem misit Dóminus pópulo suo. Allelúia. 
 

Alléluia. V. Le Seigneur a envoyé la délivrance à son peuple. Alléluia. 
 

 
 
Ce texte de cet alléluia assez court, est tiré du psaume 110, 9e verset, psaume de louange au Seigneur 
pour ses bienfaits envers son peuple. C’est la seule pièce de l’année liturgique grégorienne qui utilise ce 
psaume chanté aux vêpres du dimanche. Ces bienfaits au peuple d’Israël, préfigurent ceux que Dieu pré-
parait aux fidèles de la nouvelle alliance. Ainsi donc, la sortie d’Egypte figure la rédemption des hommes 
par Jésus-Christ. Zacharie reprendra ces paroles : « Il a accompli la délivrance de son peuple » (Lc 1, 68) 
ou encore st Paul dans sa 1e lettre à Timothée « Il s’est donné lui-même en rédemption » (1 Tim 2, 6). 
« A l’Israël charnel, Dieu donnait des biens terrestres, mais il a établi ‘l’Alliance Nouvelle’, pour l’éterni-
té. » (St Augustin) « Au sens spirituel, le Christ n’est pas venu pour juger mais sauver. » (St Chrysostome, 
Hn 12, 47) 
 
Ce 9e verset résume parfaitement le thème central du mystère pascal. « L’Alléluia est ainsi une paraphrase 
très heureuse de l’épitre, où il nous est rappelé que c’est en tant qu’hommes libres que nous devons obéir 
à Dieu et aux hommes qu’il a établis sur nous. » (L’Expression du chant grégorien, Dom Baron) 
 
La mélodie du début de l’alléluia et sa vocalise est une mélodie type des alléluias du 2e mode qu’on re-
trouve tout au long de l’année liturgique. Par contre, la mélodie du verset est originale, très simple dans 
un beau mouvement de joie. Elle débute par un bel élan sur Redemptiónem qui nous conduit vers misit, 
sommet mélodique de la pièce, puis vient se complaire sur Dóminus qu’elle baigne de révérence, de ten-
dresse et de gratitude. Enfin, la pièce s’achève en reprenant le même air que le jubilus. 
 
Remercions le Seigneur par notre chant pour tous ses bienfaits.  
 
 

 

Par Claude Pateau, 
Directeur de l’Académie Internationale de Musique Sacrée  

sous le patronage du Conseil Pontifical de la Culture 



Vidi Aquam 

J'ai vu l'eau jaillir du temple, du côté droit, alléluia ; 

et tous ceux que cette eau a atteints ont été sauvés, et ils chan-

tent : alléluia, alléluia. Acclamez le Seigneur, car il est bon ; 

car éternelle est sa miséricorde.  

Introït 

Poussez vers Dieu des cris de joie, ô terre entière, alléluia ; 

chantez un hymne à son nom, alléluia ; rendez glorieuse sa 

louange, alléluia, alléluia, alléluia. Dites à Dieu, que vos œuvres 

sont terribles, Seigneur. A cause de la grandeur de votre puis-

sance, vos ennemis vous adressent des hommages menteurs.  

Collecte 

O Dieu, qui montrez à ceux qui errent la lumière de votre véri-

té, afin qu’ils puissent rentrer dans la voie de la justice : donnez 

à tous ceux qui sont placés dans les rangs de la profession 

chrétienne, la grâce de rejeter tout ce qui est contraire à ce 

nom, et d’embrasser tout ce qui lui convient.  

Oraison Pro Papa. 

 

Épître I Pe II, 11-19 

Mes bien-aimés, je vous exhorte, comme étrangers et voya-

geurs, à vous abstenir des désirs charnels qui combattent 

contre l’âme. Ayez une bonne conduite au milieu des païens, 

afin que, là même où ils vous calomnient comme des malfai-

teurs, ils remarquent vos bonnes œuvres et glorifient Dieu au 

jour de sa visite. Soyez donc soumis à toute institution hu-

maine, à cause de Dieu : soit au roi, comme au souverain, soit 

aux gouverneurs, comme étant envoyés par lui pour châtier les 

malfaiteurs et pour approuver les gens de bien. Car c’est la vo-

lonté de Dieu, qu’en faisant le bien vous réduisiez au silence 

l’ignorance des hommes insensés ; comme étant libres, non 

pour faire de la liberté une sorte de voile dont se couvre la mé-

chanceté, mais comme des serviteurs de Dieu. Honorez tous 

les hommes ; aimez vos frères, craignez Dieu, honorez le roi. 

Serviteurs, soyez soumis en toute crainte à vos maîtres ; non 

seulement à ceux qui sont bons et humains, mais aussi à ceux 

qui sont difficiles. Car cela est agréable à Dieu ; en Jésus-Christ 

Notre-Seigneur.      

Alléluia 

Allelúia, allelúia. V/. Le Seigneur a envoyé la délivrance à son 

peuple.  

Alléluia 

Allelúia. V/. Il fallait que le Christ souffrît, et qu’il ressuscitât 

d’entre les morts, et qu’il entrât ainsi dans sa gloire. Alléluia.    

 

 

Evangile Jn XVI, 16-22 

En ce temps-là, Jésus dit à ses disciples : Encore un peu de 

temps, et vous ne me verrez plus ; et encore un peu de temps, 

et vous me verrez, parce que je m’en vais auprès du Père. 

Alors, quelques-uns de ses disciples se dirent les uns aux 

autres : Que signifie ce qu’il nous dit : Encore un peu de 

temps, et vous ne me verrez plus ; et encore un peu de temps, 

et vous me verrez, et : Parce que je m’en vais auprès du Père ? 

Ils disaient donc : Que signifie ce qu’il dit : Encore un peu de 

temps ? Nous ne savons de quoi il parle. Jésus connut qu’ils 

voulaient l’interroger, et il leur dit : Vous vous demandez entre 

vous pourquoi j’ai dit : Encore un peu de temps, et vous ne me 

verrez plus ; et encore un peu de temps, et vous me verrez. En 

vérité, en vérité, je vous le dis, vous pleurerez et vous gémirez, 

vous, et le monde se réjouira. Vous, vous serez dans la tris-

tesse ; mais votre tristesse sera changée en joie. Lorsqu’une 

femme enfante, elle a de la tristesse, parce que son heure est 

venue ; mais, lorsqu’elle a enfanté un fils, elle ne se souvient 

plus de la souffrance, dans la joie qu’elle a d’avoir mis un 

homme au monde. Vous donc aussi, vous êtes maintenant 

dans la tristesse ; mais je vous verrai de nouveau, et votre cœur 

se réjouira, et personne ne vous ravira votre joie.   

Offertoire 

0 mon âme, loue le Seigneur. Je louerai le Seigneur pendant ma 

vie ; je chanterai mon Dieu tant que je serai, alléluia. 

Secrète 

Que grâce à ces mystères, ô Seigneur, nous soit accordé ce qui, 

en modifiant nos convoitises terrestres, nous apprendra à ai-

mer les choses célestes. 

Oraison Pro Papa. 

 

Préface de Pâques. 

Communion 

Encore un peu de temps et vous ne me verrez plus, alléluia ; et 

encore un peu de temps et vous me verrez, parce que je m’en 

vais auprès du Père, alléluia, alléluia.      

Postcommunion 

Nous vous en supplions, Seigneur, que le sacrement par nous 

reçu, nous restaure en tant qu’aliment spirituel et nous protège 

comme secours pour nos corps.   

Oraison Pro Papa. 

 

Action de grâce 
 

A la fin de la Messe, les fidèles sont invités à 

rester, avec les servants de Messe, pour faire 

une courte action de grâce dirigée par le 

Chanoine. 
 

Liens vers les prières 

https://icrspmaurice.org/wp-content/uploads/2023/04/action-de-grace-post-missam.pdf

